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-Monsieur, veux-tu m’ouvrir la porte ?
-Oui, mon petit homme. Tiens.. .comme elle ré- 
le! Elle est lourde cette porte! Mais voilà c’est fait. 
Merci, Monsieur. C’est bien ici que demeure Jésus ? 

-Oui... je crois.
-Tu n’es pas sûr ?
Dame.. .on le dit.. .mais...

-C’est donc que tu n'es jamais venu ? Tu n’as ja- 
eu faim ? Tu n’as jamais eu de chagrin ? tu n’as 

tais été sans chez-vous ? tu n’as jamais perdu quel- 
un que tu aimais, alors toi, Monsieur ? 
ians attendre la réponse, le petit mendiant à la face 
me et aux yeux luisants de fièvre et de pleurs qui ve- 
t de prononcer ces mots, s'élança dans la grande 
ise sombre. La porte restée béante laissait entre- 
i tout au fond, l’étoile rouge de la lampe du sanctu- 
e qui mettait ses stries sanglantes sur le marbre blanc 
l'autel, et les ors du tabernacle, 
élégant vieillard, dont les cheveux blancs enca- 

Ient une figure d’une énergie singulière, fixa sur l’en-

La réponse de Jésus


